
CINQUIÈME SEMAINE DU GRAND CARÊME

LE MERCREDI À MATINES

Début des Matines comme au lundi.

Cathisme II, ton 8

Adam,  ayant  goûté  à  l'arbre  défendu,  connut  les  fruits  amers  de

l'intempérance ; / et toi, Dieu miséricordieux, élevé sur l'arbre de la croix, tu le

rachetas de l'amère condamnation ; / aussi, Seigneur, nous te prions : accorde-

nous de nous abstenir du fruit qui donne la mort // et de faire ta volonté pour

mériter ton amour.

Gloire…, le même.

Et maintenant…, Théotokion

Voyant sur la croix, suspendu au milieu des larrons, celui qui s'incarna de tes

chastes entrailles / et que tu mis au monde, Vierge pure, de façon qui dépasse

l'entendement, / ton cœur fut saisi de douleur et tu pleurais maternellement en

criant : / Hélas, mon Enfant, quel est ce mystère ineffable et divin / par lequel tu

sauves ta créature en lui donnant la vie ! // Je chante ton amour et ta miséricorde.

Cathisme III, ton 2

Célébrant le bois très-saint de la Croix, nous adorons ta suprême bonté, ô Christ

notre Dieu ; / par elle tu as brisé la puissance de l'ennemi, / tu en as fait un signe

pour ceux qui croient en toi ; / aussi dans l'action de grâce nous te crions : //

donne-nous d'accomplir le temps de ce carême dans la paix et dans la joie.

Gloire…, le même.

Et maintenant…, Théotokion

La Brebis mère te voyant suspendu sur la croix, / toi le bon Pasteur, / pleura

amèrement et s'écria : / Ô mon Fils, un peuple ingrat te condamne à la mort, / ce

peuple  que  jadis  tu  libéras  en  le  guidant  par  la  nuée ;  /  lève-toi,  Soleil,

illumine, // et je serai glorifié parmi les fils de la terre.






























